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Louppy en 1364-1366; il meurt le 31 decembre 1377x. «Geraud Grote» pour
lequel Pierre Ameilh sollicite un canonicat ä Aix la Chapelle (p. 739-741)
est certainement le fondateur de la devotio moderna qui obtiendra son canonicat

en 1368: il eut valu la peine de le signaler. Voici enfin quelques sug-
gestions plus hypothetiques. Hugues de Bonovillare (p. 258, n. 2) ne serait-il
pas membre de la famide vaudoise de Bonvillars Enfin le Johannes Fa qui
porte quelques lettres pour Pierre Ameilh (cf. p. XXV) ne serait-il pas simple-
ment un «familier» du prelat: Johannes familiaris?

Les quelques noms mentionnes ci-dessus montre que le registre de Pierre
Ameilh touche de pres ä des problemes d'histoire savoyarde et romande.
Un de ses principaux interets dans ce domaine est la part que prend le prö-
lat dans la negociation d'un eventuel mariage entre Aymon de Geneve et
Jeanne de Duras, dont on pouvait bien esperer alors qu'elle heriterait du
Royaume de Naples. C'est d'aideurs son immixion dans les affaires des An-
gevins de Naples qui valut ä Ameilh une disgräce et son transfert ä Embrun.
Lä, il sera mele aux affaires savoyardes lors de la fixation de la frontiere
entre Dauphine et Savoie. Si, durant son passage ä Naples, il est confronte
ä la politique europeenne, dont il ne comprend peut-etre pas toujours tres
bien les implications et les finesses et dans les intrigues de laquelle il som-
brera, ä Embrun nous voyons un chef de diocese devant faire face ä des

problemes plus locaux mais neanmoins d'un tres vif interet. Le diocese est en
effet plonge dans des difflcultes nombreuses ä la suite des devastations des
Provencaux. Les dettes de Farcheveque, ses efforts pour obtenir de la
Chambre apostolique des delais de payement et en meme temps pour obtenir
quelques rentrees dans son diocese, ses demeles avec les gouverneurs et les
autorites locales nous plongent dans la vie quotidienne, d'un «grand»
certes, mais tout aussi herissee de problemes que celle des humbles. Teiles
sont les principales impressions que nous a laissees la lecture de ce document.
Mais en fait, e'est surtout un instrument de travail que nous donne M. Bresc,
et Fusage que ne manqueront pas d'en faire les historiens de l'Eglise medievale

prouvera Futilite' de cette belle publication.
Geneve Jean-Etienne Genequand

Louis Stouff, Ravitaillement et alimentation en Provence aux XIV" et XV'
siecles, Paris-La Haye, Mouton, 1970. In-8°, 507 p., cartes, tabl. (Ecole
pratique des Hautes Etudes, VIe section, Civdisations et Societes, 20).

Diverses circonstances ont retarde la redaetion de ce compte rendu. Ce

long delai est d'autant plus fächeux que l'ouvrage de M. Stouff offre un
interet exceptionnel. A Forigine du cadre historiographique dans lequel il
s'inscrit, les incitations de Marc Bloch et de Lucien Febvre pour une etude des
conditions materielles de la vie des hommes d'autrefois, en premier heu de
la maniere dont ils se nourrissaient. Ces incitations furent concretisees par
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Fenquete lancee par les Annales en 1961. Les contributions les plus signi-
ficatives ont 6t6 reunies en volume en 19701.

Le livre comporte deux grandes divisions. La premiere traite de la
production et de la distribution des denrees essentielles, la seconde s'efforce de
determiner le regime alimentaire des Provencaux. Dans la premiere partie,
sont passes en revue les conditions du ravitaillement en cereales, en viande
et en vin de la region. Rien n'est neglige des questions qu'on peut se poser.
Prenons le cas du pain. L'auteur examine sa composition: eile varie suivant
le Statut social du consommateur, les hautes classes mangent du pain de fro-
ment, le peuple du pain de meteil. C'est la regle. Cependant, au XVe
siecle, les masses urbaines prennent aussi Fhabitude du pain blanc. Ce luxe
leur est permis gräce ä Faugmentation des salaires consecutive ä la rarete de
la main-d'ceuvre dans une periode de baisse demographique. Le plus
souvent, la miche est fabriquee ä domicile, puis cuite au four communal ou
seigneurial. Son prix change peu; c'est le poids qui varie en fonction du prix
du ble. L'approvisionnement est compromis par de nombreuses crises de sub-
sistance. De 1318 ä 1484, 166 annees, on ne repere pas moins de 63 annees de
disettes plus ou moins graves et etendues.

La viande la plus prisee et la plus chere est celle du mouton. Notons en
passant que les Genevois sont, ä cet egard, des Provencaux. A la meme
epoque, le mouton est vendu ä Geneve deux deniers de plus la livre que le
bceuf. En Provence, cette preference a dure jusqu'au XIXe siecle, avant
l'ere du bifteck. En revanche, les Genevois du XVIIIe siecle accordent dejä
une faveur egale au boeuf, dont le prix rejoint celui du mouton.

Une question dispute est de savoir si les gens du moyen äge Etaient de

gros mangeurs de viande ou non. Gräce ä la decouverte d'un document
rare, la consommation des habitants de Carpentras dans la deuxieme moitie
du XVe siecle peut etre estimee ä 26 kilos par habitant, autant qu'au XIXe
siecle, plus que sous FAncien Regime. En 1957, FEspagnol se contentait de
16 kilos, le Grec de 22. Le Francais d'aujourd'hui doit consommer le double
de la viande que mangeait le Carpentrasien d'il y a cinq cents ans.

Ce qui touche le regime alimentaire est plus hypothetique, faute de

sources convenables. II est impossible d'evaluer ce que mangeait une famille,
qu'elle füt noble, bourgeoise ou paysanne. II faut se rabattre sur des indications

relatives ä des collectivites: une ecole, un couvent, un höpital, la
maisonnee de Farcheveque d'Arles. En comparant les resultats recueillis avec
les normes etablies par la dietetique moderne, on parvient ä des conclusions

plutöt optimistes sur l'hygiene alimentaire des Provencaux de la fin
du moyen äge. Ils mangent de grosses quantites de pain, accompagne de
rations süffisantes de viande et de legumes. Les menus sont assez bien
equilibres, ä part une carence en Vitamine A due ä la part derisoire des

1 Pour une histoire de l'alimentation, Paris, A. Colin, 1970 (compte rendu de Liesl Graz
dans la Revue suisse d'histoire, t. 21, 1971, p. 374-376).
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produits laitiers. Bien entendu, ces constatations favorables n'ont cours que
pour les temps normaux. Trop souvent, la frequence des disettes le prouve,
le probleme du commun des mortels n'est pas de composer un menu, mais,
plus tragiquement, de trouver tout juste de quoi ne pas mourir de faim.

Les informations fournies debordent le domaine de l'alimentation. Ainsi,
les pages sur les bouchers constituent un excedent chapitre d'histoire sociale.
L'amateur de details pittoresques sera comble par teile ou teile page sur
Fequipement des cuisines ou sur les instruments qu'avait ä sa disposition
le mangeur medieval pour s'aider dans sa täche. Enfin, les historiens tentes
par ce genre de recherches auront un modele sur dans le beau livre de
M. Stouff.

Geneve Louis Binz

Louis Binz, Vie religieuse et riforme ecclisiastique dans le diocese de Geneve

pendant le Grand Schisme et la crise conciliaire (1378-1450), tome I.
Geneve, Alex. Judien, 1973. In-8°, XVI+ 552 p., 16 tableaux, 5 cartes
dans le texte et carte depliante 62,5x74 cm en annexe, 3 index
(«Memoires et documents» publies par la Societe d'histoire et d'archeologie de
Geneve, tome 46).

Issue d'une enquete exemplaire, que jalonnent divers essais sur la fisca-
lite, la population ou le servage, ainsi qu'une substantielle contribution ä
Helvetia sacra, voici une these toute genevoise dans son humanite et sa
rigueur, apport inacheve, mais durable, ä la sociologie de l'indistincte Eglise
medievale. Oeuvre de clarte, dont la probite, ä la fois, fonde et restreint
l'enseignement.

Theme, demarche, conclusions y relevent d'un savoir et d'une pensee tres
fermes. Des Fabord, son dessein, qui est d'evoquer l'existence d'un diocese:
situe, dans la province de Vienne, ä plus de 500 m d'altitude pour la majeure
partie de ses 6800 km2, axe, entre Jura et Bauges, Haut-Bugey et Mont-
Blanc, sur FAvant-pays, donc compartimente, moyennement et inegalement
peuple, avec une trentaine de milliers de feux au debut du XVe siecle (p.
220), rural, ä Fevidence, les seules villes notables etant Annecy et, un peu
ä Farriere-plan de la recherche, apres celle de Naef, la cite episcopale, forte
de quelque 4000 habitants en 1407, du double vers 1450. Visee qui s'inscrit
dans une phase longue, au sortir d'un semi-depeuplement, ä Fapogee des
foires si classiquement decrites par J.-F. Bergier, dans un temps toujours
contraste: de paix relative, certes, entre cent ans de conflits dynastiques et
guerres de Bourgogne, alors que FEtat savoyard s'unifie et menace l'equi-
libre des pouvoirs h Geneve; «temps du solstice» dejä, quand, de Favene-
ment de Clement VII ä Fabdication d'Amedee VIII/Felix V, pontifes schis-

matiques, les difficultes de l'institution balancent la restauration des eglises
et la promotion du clerge indigene. Au coeur du sujet, comme du Corpus
Missorum d'un Dufay, eure de Versoix, ou au retable du souabe Conrad
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